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La voix de l’opposition de gauche 
L'orientation politique que je vous propose 

 

Pondichéry (Inde), le 13 novembre 2018. 

A bas l'oligarchie, à bas Macron, chassons-les du pouvoir !  

L'oligarchie a confisqué le pouvoir économique alors qu'elle représente moins de 1% de la 
population du pays, et en faisant élire Macron par une minorité de nantis elle a usurpé le pouvoir 
politique. Dès lors, eux seuls portent l'entière responsabilité de la situation économique, sociale et 
politique du pays, des maux qui accablent quotidiennement les travailleurs, de l'atmosphère 
délétère, de haine, de la violence aveugle qui règne dans la société.  

Minoritaires et illégitimes pour nous imposer leur politique antisociale, liberticide, impérialiste, 
réactionnaire sur toute la ligne, les travailleurs du secteur privé qui produisent les richesses et 
ceux qui assurent le fonctionnement des services publics sont en droit d'exiger que l'ensemble de 
leurs revendications sociales et politiques soient satisfaites sans délai.  

L'oligarchie et Macron s'y opposant, quel que soit notre statut ou notre condition individuelle, nos 
convictions personnelles, les syndicats ou les partis ouvriers dans lesquels nous militons ou dont 
nous sommes sympathisants, que nous soyons des travailleurs manuels ou intellectuels des villes 
et des campagnes, membres des classes moyennes vouées à la déchéance ou à disparaître, nous 
devons nous unir et engager le combat pour les chasser du pouvoir et constituer notre propre 
gouvernement, créer nos propres institutions, adopter une nouvelle Constitution, construire notre 
propre Etat, une République sociale débarrassée du capitalisme (et de l'ensemble des institutions 
européennes et internationales à son service), puisque son existence est devenue incompatible 
avec le bien-être et l'exercice le plus élémentaire de la démocratie, démocratie qui a toujours été 
un leurre et reste à conquérir.  

L'orientation politique adoptée par l'oligarchie ne correspond pas seulement à la volonté de ses 
membres de concentrer toujours plus de richesses ou de pouvoir entre leurs mains, elle s'inscrit 
dans le cadre d'une stratégie politique qu'ils ont définie de longue date. Après avoir constaté que 
les contradictions du capitalisme avaient atteint les limites au-delà desquelles leur propre 
existence et leur domination de classe serait gravement menacée, ils ont conçu que seule 
l'instauration d'une gouvernance mondiale pourrait garantir leur domination sur toutes les autres 
classes, un nouvel ordre mondial qui devrait coïncider avec l'établissement d'un régime totalitaire à 
l'échelle planétaire.  

Vous avez pu observer que depuis la création de la Société des nations (SDN) en 1919, puis de 
l'Organisation des nations unis (ONU) en 1945, de nos jours les dirigeants des puissances 
occidentales ou les représentants de l'oligarchie, leurs idéologues, font sans cesse référence dans 
leurs discours à la gouvernance mondiale ou à un nouvel ordre mondial qu'ils appellent de leurs 
voeux à fonder le plus rapidement possible, pour soi-disant sauver le monde de la régression 
sociale, de la décadence, de la barbarie ou de la guerre auxquels ils seraient promis si aucun 
changement politique n'intervenait à l'échelle mondiale, alors qu'ils en sont les principaux 
responsables.  

En réalité, leur discours est uniquement destiné à obtenir le consentement des peuples à leur 
entreprise sordide et criminelle en leur cachant leurs véritables intentions ou la nature tyrannique 
du régime qu'ils veulent instaurer, parce qu'ils ne peuvent évidemment pas admettre ouvertement 
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que la tâche historique que le capitalisme avait à accomplir est définitivement terminée, et qu'il doit 
céder la place à un mode de production et de répartition des richesses qui serait basé uniquement 
sur les besoins et les aspirations des peuples qui seraient définis et gérés collectivement par ceux 
qui produisent les richesses ou administrent les services rendus à la société, de sorte que pas un 
homme ou pas une femme ou un enfant ne serait laissé sur le bas de la route.  

Si nous ignorons qui sont nos réels ennemis, la véritable nature de leurs intentions, les origines 
économiques de leur orientation ou de leur stratégie politique, les multiples moyens dont ils 
disposent pour l'imposer, comment s'articulent l'ensemble de ces facteurs, on ne peut pas 
comprendre la situation et on ne peut pas les combattre efficacement. Il est donc indispensable 
que chacun en prenne conscience et le partage avec le plus grand nombre, pour qu'ensemble 
nous engagions le combat politique pour avancer sur la voie de notre émancipation, les vaincre.  

Les éléments les plus conscients ou déterminés de la société quelle que soit la classe à laquelle ils 
appartiennent, doivent construire le parti politique qui incarne ce combat et ses objectifs, afin de 
montrer la voie aux masses, les guider jusqu'à l'éradication du capitalisme de la surface de notre 
planète. Sinon, face à un ennemi puissamment organisé, c'est nous qui seront vaincus pour 
longtemps et la civilisation humaine sera gravement menacée, puisque toute trace d'humanité 
aurait disparu de la société totalitaire que nos ennemis nous imposeraient.  

Les oligarques ont imaginé toute sorte d'instruments financiers ou politiques, technologiques aussi, 
pour sauver leurs peaux, leur système économique, pour préserver leurs privilèges exorbitants, 
leur capacité de nuire à l'humanité toute entière... Nous, si nous disposons de la légitimité 
qu'incarne notre rejet des inégalités sociales et des injustices, si nous n'avons pas à justifier notre 
refus de toute forme d'exploitation et d'oppression à travers le monde, en dehors du droit politique 
qui nous est encore accordé de nous organiser pour les combattre, nous ne disposons d'aucun 
autre moyen pour leur résister et les vaincre, certainement pas un bulletin de vote. Dès lors, il ne 
faut pas craindre de devoir les affronter, en acceptant d'en assumer toutes les conséquences qui 
seront mille fois moins pire que toutes celles que nous endurerions s'ils parvenaient à instaurer 
une gouvernance mondiale qui ne pourrait avoir qu'un contenu totalitaire, puisque ce sont de 
farouches ennemis de la démocratie.  

 


